
En avril, ne te découvre pas d’un fil…

Faisant fi de la sagesse populaire, les bourgeons de la vigne
ont  fait  ce  qu’il  leur  plaisait,  las  de  ce  confinement
cotonneux, émoustillés par le temps clément.  Puis vint la
gelée  noire. Nos  amis  maraîchers  s’en  sont  assez  bien
accommodés, mais les arbres fruitiers et les vignes ont subi
de lourdes pertes, en agroécologie comme dans tout autre
mode  de  culture.  Car  si  tout  ce  que  l’on  met  en  œuvre
préserve  l’environnement,  la  biodiversité,  et  la  santé  du
vivant,  nous sommes tous aussi démunis face à l’intensité
de  ce  gel  tardif.  Que  faire  alors  pour  s’en  prémunir ?
Adopter  la  polyculture ?  Le  métier  de  vigneron  est
complexe, celui de maraîcher l’est tout autant, les grandes
cultures réclament d’autres qualifications et savoir-faire, à
chaque  métier  ses  outils,  ses  temporalités,  et  ses
passionnés !  On tend à la diversification,  oui,  mais pas à
pas,  chemin  faisant !  Quant  à  l’idée  de  faire  migrer  les
vignes à l’altitude protectrice des coteaux, c’est encore un
travail de longue haleine, et un crève-coeur pour qui a tout
mis en œuvre pour créer un havre agroécologique dans la plaine minervoise et y faire des vins de
qualité... D’autres solutions s’offrent aussi aux vignerons : faire évoluer l’encépagement, ou tailler
plus tardivement. Expérimentons, partageons et soutenons-nous dans ce cheminement... avec plus
ou moins de cueillette, mais toujours sans disette ! 

La  aux paysans

Bonjour !  Je  suis  Daniel  Brisot, j’ai  54 ans.  Je  suis  originaire
d’Olonzac.  Ancien fonctionnaire,  je me suis installé en 2015 à
Beaufort où j’ai repris les 4 hectares de vignes qu’avait acquis
mon  arrière-grand-père  et  que  cultivait  alors  mon  père. Par
conviction,  soucieux  de  notre  environnement,  j’ai  entamé  la
conversion biologique de mon exploitation en 2019. Je travaille
maintenant  8  hectares  et  j’attends  avec  impatience  les
vendanges  de  2022 pour  récolter  ma  première  production
biologique. Mon engagement est motivé par ma détestation des
pesticides et des produits de synthèse. Déjà, dans les années 90,
la « crise de la vache folle » m’avait beaucoup fait réfléchir sur
l’état de notre agriculture et m’avait convaincu que l’on se devait
d’emprunter  une  autre  voie.  Des  discussions  avec  un  voisin
vigneron,  en bio depuis plus de dix  10 ans,  et  des visites de
domaines bio italiens en Toscane, en Vénétie et dans le Latium
ont fini de me persuader que c’était l’alternative indispensable. 



Les nouvelles des groupes thématiques...

• Fertilité durable des sols : des analyses de sol vont bientôt être réalisées chez les maraîchers
du réseau.  Il  s’agit  de mesures de base :  texture,  teneurs en matière organique et en oligo-
éléments, qui permettront de faire un état des lieux de la qualité des sols maraîchers. 

• Alternatives phytosanitaires : un débriefing collectif a eu lieu le 26 avril suite aux trois jours
de formation « Soigner les plantes par les plantes
» avec Eric Petiot, fin mars. Des achats groupés de
plantes  et  minéraux  seront  réalisés  (prêle,  ail,
basalte,  huiles essentielles),  ainsi  que des achats
groupés d’appareils de mesure (pH mètres, redox
mètre, etc.). 

• Diversification  vers  l’arboriculture : une
commande  groupée  de  pièges  à  mouches  de
l’olivier  est  en  cours,  si  vous  êtes  intéressés,
contactez rapidement Héloïse !

Focus sur sur un nouveau projet qui démarre : 
Le  début  de  l'année  2021  a  marqué  le  démarrage  du  projet  "Accompagner  la  transition
agroécologique en  Minervois".  Ce  projet,  financé  notamment  par  la  fondation  Daniel  et  Nina
Carasso, a pour objectif d'initier des relations de partenariat avec d'autres collectifs œuvrant sur le
territoire.  Cela va permettre d'élargir  les réseaux d'échanges et  de partages d'expériences entre
paysans. Quatre collectifs sont ciblés pour réaliser des actions communes :
–  Les membres de l'UPARO (Union des Producteurs d'Amandes Roussillon Occitanie) partageront
leurs expériences avec le groupe "diversification par l'arboriculture" de Chemin Cueillant. Des visites
de fermes et réunions techniques sur le thème de l'amandiculture seront co-organisées. 
–  Les vignerons du  Syndicat du cru Saint-Chinian et les viticulteurs de la  coopérative Alliance
Minervois bénéficieront  de  formations  sur  le  thème  de  la  fertilité  durable  des  sols  et  des
alternatives  phytosanitaires.  Ils  seront  également  invités  à échanger  sur  leurs  pratiques lors  de
réunions techniques sur des thématiques ciblées.
–  Les  paysans  et  artisans  du  Comptoir  des  producteurs  de  Bize-Minervois  participeront  à
l'élaboration de supports de communication afin d'informer les consommateurs des pratiques des
producteurs et des enjeux de l'agroécologie paysanne.

La  dernière  formation du  printemps  s’est  tenue
début mai à Cassagnoles. Par un temps magnifique, une
douzaine de participants a pu découvrir les vertus de la
flore minervoise lors d’une balade d’identification et de
cueillette animée par Moutsie. Cette formation a révélé
un réel  enthousiasme pour cette  thématique.  Dans la
continuité,  d’autres  initiatives  de  la  sorte  seront
organisées prochainement. 



A venir :

• L’AG de Chemin Cueillant est prévue le samedi 26 juin au
Pech d’André. La  matinée sera  consacrée  à  l’AG statutaire,  suivi
d’un déjeuner sous forme d’auberge partagée. Un programme riche
en partages et réflexions sera proposé l’après-midi et reste encore en
cours d’élaboration.

• Une bourse d’échange de graines et de plants est organisée
par  les  Semeurs  du  Lodévois-Larzac organise  le  16  mai
prochain,  à  Campeyroux  (Lodève).  Venez  avec  des  graines,  des
plants,  des  plantes,  des  idées  et  des  rêves…  Un  forum/débat  se
tiendra à partir de 15h sur le thème : « Quelle autonomie alimentaire
pour nos territoires ? ».

• Les  expérimentations  de  TCO (thé  de  compost  oxygéné)  se
poursuivent sur les 10 parcelles tests du projet Microbiophyto.

Soutien entre pairs 

Le réseau de  Chemin  Cueillant  s’élargit  et  a  pour vocation de soutenir  l’agroécologie  paysanne.
Chacun a la possibilité d’y faire appel quand il a besoin de coup de main, pour proposer un chantier
solidaire. Encore plus aujourd’hui, rester en lien, soutenir les personnes qui se sentent isolées nous
semble primordial ! N’hésitez pas à solliciter Héloïse et Baptiste !

Du lundi au vendredi :
07 66 36 26 00 - 04 86 11 97 52
contact@chemincueillant.org

www.chemincueillant.org

https://www.chemincueillant.org/

